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Généralisation du théorème do Frullani. 
Par M. Leroh & Prague-Vinolirady. 

(Lu dans l a séance du 2 Juin 1898) 

Soient %, ax , a , , ... ap des constantes positives distinctes, 
f(x) une fonction intégrable dont nous nous reservons à particulariser 
la nature aux points x = 0 et x = oo, et considérons l'intégrale 
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on h sont deux constantes positives, l'une petite, l'autre grande. 
Cette intégrale peut s'obtenir en intégrant les éléments de la pre-
mière ligne horizontale du déterminant, ce qui donne, en remplaçant 
l'intégrale 
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et en substituant dans le déterminant il vient 
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En transformant de nouveau à l'aide des formules 
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on obtient enfin 

Fâ,n = — 

a. p-1 r». 
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où nous avons écrit une seule colonne comme représentant de toutes 
les autres. 

Gela étant, supposons que la fonction f(x) puisse Be mettre, 
pour des petites valeurs de ¡r, sous la forme 

x 
f { x ) =flO) + f{ 0)x +/'( 0) — + . . . . 

<p(œ) étant infiniment petite en même temps que x. Nous aurons 

f(àx) =/(0) + / (0)âx + /' (0) -gy- + . . . . 
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étant infiniment petite en même temps que â il s'ensuit 
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où représente une quantité qui s'évanouit avec â. 

Supposons ensuite que pour des grandes valeurs de % ou a 
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sera infiniment petite pour n infiniment grand; on a donc, en re-
présentant par ijt'n une quantité infiniment petite, 

•r Oa 

nP 1 
cfcc 
xjp 

C/ 1 

«s-1 
la quantité FâtH a donc 

= A 

pour valeur 

Fâ,n — 

log % 

am 

< —i 



Généralisation da théorèmu de Frullani. 

OÎ"1 log Og , a? 1 log Ox , • . . . a fMogap 
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où n disparaît pour tf = O e t n = <x>; on a par conséquent la 
formule qui généralise le théorème de Frullani: 
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où la fonctionna;) n'a été soumise à d'autres conditions que celle 
d'intégrabilité et d'admettre un développement de la forme 

x* 
f(x) = / ( 0 ) +f(0)x + / ' ( 0 ) ^ + • 

+ / ( p - I ) ( 0 ) + 

où lim (p{x) = 0, et d'admettre la limite 

Bm M.=A. 

C'est là une extension du théorème de Frullani, différente de 
celle que nous avons donnée l'année précédante dans une note pré-
senté & l'Académie tchèque,1) et qui consiste dans la considération 
de l'intégrale 
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m 

la fonction étant soumise à condition de coïncider avec x aux 
limites de l'intégration a, 6. 

*) Bozprayy ÔeBké Akademie, 1« année, 2* classe, No. 8 ; 1891. 

Nàkladem luilovikA ftaaké apole&oati nâak. — TUkem dr» Kdv. Grégm T Prose 1883. 
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